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Bleu de méthylène en psychiatrie  

Depuis quelques mois, des demandes croissantes de préparations de bleu de méthylène par voie 

orale ont été reçues à la pharmacie Delpech, pour le traitement de troubles neuropsychiatriques.  

Plusieurs publications font en effet état de l’efficacité du bleu de méthylène, à des doses comprises 

entre 15 et 300 mg/j, dans les pathologies suivantes : 

 

Dépression sévère [1], schizophrénie [2], maladie d’Alzheimer [3], psychose maniacodépressive [4] 

et troubles bipolaires [5]. 

 

Le mécanisme d’action de cette molécule au niveau cérébral n’est pas encore complètement élucidé. 

Il pourrait résulter de l’action antioxydante et neuroprotectrice de la molécule.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Structure chimique du bleu de méthylène (Chlorure de méthylthioninium) 

 

L’administration orale du bleu de méthylène peut se faire en gouttes ou en gélules. Pour ce type de 

préparations, il conviendra donc d’être vigilant à la voie d’administration. La posologie et la 

spécialité du prescripteur peuvent aider à identifier cette voie. 
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